
toires français,car
la censure japonaise est draconienne.A

ujourd’hui encore dans les salles au Japon on ne
peut voir qu’une version incom

plète,expurgée...de ce film
 culte.Q

uand on vous dit qu’en France on a de
la chance.A

lors saisissez-la ! Et c’est si rare sur grand écran ! 
Extraordinaire interprétation des deux acteurs,surtout si l’on songe que la jeune Tatsuya,choisie parm

i 60
candidates,tourne pour la prem

ière fois de sa vie.

de M
adam

e Beltinska,construit un dispositif dont le petit écran constitue une sorte de centre psycho-érotique...
D

im
anche arrive enfin et nos six personnages en quête de sensations vont laisser exploser leurs fantasm

es.
U

ne œ
uvre incroyable,sans dialogue,dans le droit fil du courant surréaliste auquel appartiennent l’auteur et sa

fem
m

e,bien connus pour leurs film
s d’anim

ation proches de l’univers de K
afka ou de Jarry.

U
ne œ

uvre insolite et jouissive m
êlant personnages vivants,m

arionnettes et divers objets hétéroclites.H
um

our
et fantaisie.D

u grand art.

L
es co

nspirateurs
du plaisir
“A

 dim
anche”,c’est tout le contenu de la lettre ano-

nym
e que vient de recevoir M

onsieur Pivoine des
m

ains de la postière M
adam

e M
alkova.

D
ès lors,nos “conspirateurs du plaisir” s’anim

ent fiè-
vreusem

ent à réunir les conditions nécessaires à l’as-
souvissem

ent de leurs fantasm
es :M

onsieur Pivoine
se confectionne des ailes de chauve-souris et élabo-
re une figurine de sa logeuse,M

adam
e Loubalova...

C
ette dernière coud une poupée de chiffons à l’effi-

gie de M
onsieur Pivoine...La postière pétrit inlassa-

blem
ent d’innom

brables boulettes de m
ie de pain...

D
ans son atelier secret,

le com
m

issaire Beltinsky
colle sur des couvercles de m

arm
ites et des rouleaux

à 
pâtisserie 

divers 
objets 

aux 
sensations 

tactiles
variées :

fourrure,
papier ém

eri,
plum

es,
doigts de

latex...Son épouse,la belle présentatrice de télévi-
sion Beltinska,

achète deux carpes vivantes qu’elle
installe dans une bassine de zinc...M

onsieur K
ula,le

vendeur de journaux am
oureux de l’im

age télévisée 

L’em
pire des sens

L’un des titres les plus connus de l’histoire du
ciném

a,C
hef d’œ

uvre incontesté de l’érotism
e à

l’écran,il fait référence aux grands de la littérature
internationale com

m
e Sade,Bataille ou M

ishim
a,ou

encore à l’histoire d’Eloïse et A
belard !

Inspirée
d’un 

fait 
divers 

réel 
 

de 
1936,

cette 
histoire

d’am
our fou,

paroxistique,
entre la geisha Sada

(Sade ?) et l’am
ant de sa patronne K

ichizo,déran-
ge à l’époque,autant sur le plan esthétique que
politique,notam

m
ent par la m

ise en évidence de
la sexualité fém

inine,dans un état nippon m
achis-

te et puritain.
L’audace 

des 
scènes 

(“allant 
jusqu’au 

bout”
com

m
e le souligne O

shim
a) n’a pu être possible

que grâce à la co-production de ce film
 avec le

français A
natole D

aum
an.Tournés au Japon avec

de la pellicule  vierge venant de France,les rushes
n’o

nt pu être dévelo
ppés que dans les labo

ra-

L
a vierge 

de la luxure

M
exico,années 40.

Indien,Ignacio Jurado,dit “le M
ikado”,est serveur

au café O
felia,quartier général d’un groupe d’exi-

lés politiques espagnols.Solitaire et effacé,il occu-
pe sa vie entre sa collection de photos pornogra-
phiques et son travail.Sa m

orne existence bascule
lorsque Lola débarque,ivre et désespérée au café
O

felia.Espagnole et prostituée,
folle am

oureuse
d’un catcheur,elle est narcissique,torride,dure et
com

plètem
ent 

im
prévisible.Entre 

Lola 
et 

“le
M

ikado” se noue une relation où passion,sexe,
dom

ination,Espagne franquiste et exterm
ination

des Indiens se confondent de m
anière obsession-

nelle.Pour m
ériter l’am

our de Lola,il est prêt à
tout...devenir son esclave,lui  lécher les pieds et
pourquoi pas,assassiner le général Franco ?...
U

ne vision fantastique de l’histoire réelle et rêvée,
proposée par ce réalisateur m

exicain réputé par
ses atm

osphères fortes et chaudes,ancien assistant
de 

Luis 
Buñuel 

sur 
L’ange 

exterm
inateur.U

n
passé qui en dit long sur la suite de sa carrière.

1h45
20h00

23h30

de A
rturo

 R
ipstein

M
exique/E

spagne/Po
rtugal - 2002 - co

uleur - 2h19
V.O

.
avec Luis Felipe Tovar,A

riadna G
il,Juan D

iego,Julian Pastor,
Patricia R

eyes Spindola
P

rix S
an M

arco
 V

enise 2002

de O
shim

a N
agisa

Japo
n/France - 1975 - co

uleur - 1h44 -
V.O

.
avec M

atsuda Eiko,Fuji Tatsuya,Tonoyam
a Taiji

Interdit - 16 ans

P
laisirs d’am

our
U

ne nuit blanche,
c’est beaucoup d’efforts vite oubliés,si beaucoup de plaisir goûté :les deux étant

fortem
ent cousins,com

m
e douleur et jouissance.

A
près notre nuit gourm

ande Les p’tits plats dans l’écran
de 2002,célébrant l’un des sept péchés

capitaux,voici l’heure venue d’en illustrer un autre,tellem
ent lié au précédent (œ

uvre de chair/faire
bonne chair) qu’ils sont indissociables :la luxure.C

iel ! A
 ce m

ot,tabous et censure se réveillent.M
ais

dans les deux cas,il s’agit tout bonnem
ent non de débauche,m

ais de bien-être,de bonheur.
En ce printem

ps bien m
ûr,après R

am
adan et C

arêm
e,c’est l’heure de parcourir un itinéraire exclusi-

vem
ent artistique,banissant la vulgarité “sado-m

aso” bas de gam
m

e avec sa piètre quincaillerie d’ac-
cessoires aussi stupides que stéréotypés,m

écaniques et conventionnels (genre fouets,m
enottes et

autres colliers à clous...).N
on rien de tout cela.Ici nous ne tom

berons pas dans la pornographie
(m

êm
e intello),

m
ais tâcherons de gagner le N

irvana en “bucolant” sur la planète de l’A
rt,

de
l’Erotism

e,dans l’univers sublim
e du Beau,de l’Essentiel,de l’A

m
our et de la M

ort :“Eros et T
hanotos”.

M
ais aussi dans celui de l’A

m
our/H

um
our,parfois m

êm
e aux confins de la folie douce et du fantas-

tique.
L’univers aussi ludique que sérieux de cette soirée “épicée”,perm

ettra de découvrir,com
m

e à l’habi-
tude,avec clins d’œ

il et pastiches,des film
s cultes et inédits ;courts et longs m

étrages venus de 3
conti-

nents ;en couleur ou en noir et blanc...O
ffrant ainsi le m

axim
um

 de diversités sur le sujet !
Et par delà la passion des corps et des sentim

ents,la passion du ciném
a,art tellem

ent suggestif :l’em
-

prise des sens dans tous leurs états,en bonne com
pagnie ;celle de 

Sade,Bataille,Lautréam
ont,

M
andiargues,M

ishim
a et autres surréalistes fantasques.

Bref la passion de nos propres sens à la recherche de la D
électation....

C
hristian R

ichard

de Jan S
vankm

ajer
R

ép.T
chèque/S

uisse/A
ngleterre - 1996 - co

uleur -
1h15

- sans paro
le,so

no
risé

avec 
Petr 

M
eissel,

G
abriela 

W
ilhelm

ova,
B

arbora
H

rzanova,A
nna W

etlinska,Jiri Labus,Pavel N
ovy

P
rix de la Jeunesse L

o
carno

 1996

IN
E

D
IT



L’île
La belle H

ee Jin s’occupe d’îlots de pêche au beau m
ilieu

d’un site naturel idyllique.Pour les C
oréens,la pêche est

à la fois un populaire divertissem
ent dom

inical et une pra-
tique de la m

éditation,du retour sur soi loin des affres de
la 

m
odernité.C

’est 
ce 

que 
viennent 

chercher 
les

pêcheurs dans cet endroit d’une beauté com
m

e issue des
origines 

du 
m

onde.Silencieuse,
l’énigm

atique 
H

ee 
Jin

accueille les clients et survit en vendant de la nourriture
et des boissons.O

ccasionnellem
ent,elle vend égalem

ent
son corps pour la nuit.U

n jour,un hom
m

e plus désespé-
ré que les autres arrive sur cet îlot...
C

om
m

ence alors une fiévreuse et m
ystérieuse histoire

d’am
our entre dém

ence et douleur dans ce décor fantas-
tique,

fantôm
atique...

Superbe atm
osphère envoûtante,

créée par le surdoué de la nouvelle génération coréenne.

C
iném

a L
E

 S
T

U
D

IO
 au T

héâtre de la C
o

m
m

une
2,rue E

do
uard Po

isso
n -  B

.P.157 - 93304 A
ubervilliers cedex 

T
él.:01.48.33.52.52.(01.48.33.46.46 répo

ndeur) - Fax :01.48.34.99.34

3h30

de K
im

 K
i-D

uk
C

o
rée du S

ud - 2000 - co
uleur - 1h26 - V.O

.
avec Suh Jung,K

im
 Yoo-Seok,Park Sung-H

ee
Interdit - 16 ans
P

rix de la C
ritique Internatio

nale V
enise 2000

A
m

biance détente,entre chaque lo
ng m

étrage,avec en “interm
èdes”,

quelques fleuro
ns cho

isis dans le tiro
ir de petits film

s libertins du début
d

u
 siècle d

ern
ier,co

m
p

ilés p
ar M

ich
el R

eilh
ac en

 2002,so
u

s le titre
“Po

lisso
ns et galipettes”.U

ne sélectio
n de co

urts m
étrages restaurés

par le service des A
rchives du F

ilm
 et du dépôt légal du C

entre N
ational

de la C
iném

atographie ! F
ilm

s aussi naïfs et inso
uciants que paillards et

grivo
is ! F

ilm
s “déto

urnés”,lo
ngtem

ps clandestins,aujo
urd’hui enco

re
so

u
s le co

u
p

 légitim
e d

e la cen
su

re.C
en

su
re m

axim
ale réévalu

ée en
2000,de 16 à

18 ans,lo
rs de la so

rtie en salle de...Baise-m
oi.

P
arm

i les titres :
La coiffeuse (1905),Atelier faim

inette
(1921),La fessée à l’école

(1925),La voyeuse
(1924),Agenor fait un levage

(1925),M
assages

(1930)...
F

ilm
s m

uets,en no
ir et blanc,m

is en m
usique par E

ric L
e G

uen,pianiste.

P
our se rendre

au Studio
M

étro
 :«A

ubervilliers Pantin 4
C

hem
ins»

A
uto

bus 150 ou 170 :arrêt
«G

outte d’or-A
ndré K

arm
an»

A
utobus 65 :départ gare

d’A
usterlitz (Bastille,R

épublique,
G

are de l’Est) arrêt
«V

illebois-M
areuil»

Le T
héâtre de la C

om
m

une
est à 15

m
inutes en voiture

du
centre de Paris par la Porte
d’A

ubervilliers ou la Porte de la
V

illette.
P

arking assuré.

P
rix des p

laces :
●

«N
uit com

plète» 4 program
m

es :
15 €

,petit déjeuner com
pris

R
éservatio

n o
bligato

ire
- priorité aux adhérents

C
haque spectateur-convive est invité à am

ener 
p

etit p
lat,b

o
n

n
e b

o
u

teille et au
tre

,à p
artager 

lo
rs d

es p
au

ses œ
n

o
-gastro

no
m

iques.
●

A
 la séance (selon places disponibles) :

5
€

3,8
€

pour les adhérents 
et bénéficiaires de tarifs réduits
3

€
pour les m

oins de 20 ans (attention aux interdictions).

D
ès 19h30 en perm

anence :
petit noir,thés parfum

és et autres breuvages aphrodisiaques.

M
ise en place d’un «co-voiturage» pour chaque fin de pro-

gram
m

e :
autom

obilistes sym
pathiques,

faites-vous connaître
dès votre arrivée.

N
u

it 
“S

en
s d

essu
s 

d
esso

u
s”

S
am

ed
i 1er m

ai 2004
L’île

Interdit - 18 ans


